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Résumé 

  
L’auto-évaluation est par principe un processus d’évaluation par l’élève de 

son propre apprentissage, permettant de renforcer son autonomie et sa 

conscience de ses progrès. Pour l’enseignant, elle permet d’obtenir des 

informations précieuses sur les besoins d’apprentissage des élèves, de 

personnaliser les interventions pédagogiques et d’adapter les stratégies 

d’enseignement. Aussi, consiste-t-elle pour l’enseignant à réfléchir de 

manière critique sur leurs propres pratiques pédagogiques. Elle contribue à 

créer une coresponsabilité entre l’enseignant et l’élève dans le processus 

d’apprentissage. Cette pratique pédagogique est efficace pour accompagner 

l’apprentissage et favoriser la réflexion sur sa propre démarche. Cependant, 

elle reste encore peu intégrée dans les pratiques pédagogiques au Tchad. 

C’est dans cette optique que cette cherche à comprendre comment cette 

pratique est peu intégrée au Tchad. Les questions de recherche et les 

hypothèses nous ont permis d’arriver aux résultats selon lesquels le manque 

de formation spécifique, la surcharge des enseignants, le manque d’outils et 

de ressources adaptées sont les obstacles plausibles qui empêchent les 

enseignants à intégrer l’auto-évaluation dans leurs activités pédagogiques. 

 

Mots clé : Auto-évaluation, apprentissage, activité pédagogique, Lac-Léré, 

enseignant. 
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Abstract 

 
In fact, a self-evaluation is a process in which a student evaluates his own 

learning, thus reinforcing his autonomy and awareness of his own progress. 

It helps the teachers know the students' learning needs and enables them to 

personalize teaching interventions and adapt teaching strategies. It also 

enables the teachers to reflect critically on their own teaching practices. It 

helps them create co-responsibility between teacher and student in the 

learning process. This pedagogical practice is effective in supporting 

learning and encouraging reflection on one's own approach. However, it has 

yet to be fully integrated into teaching practices in Chad. Keeping this in 

mind, this research is meant to understand how this practice is poorly 

integrated in Chad. Our work raises questions and hypotheses that lead to 

the conclusion that a lack of specific training, teacher overload and a lack of 

suitable tools and resources are plausible obstacles preventing teachers from 

integrating self-evaluation into their teaching activities. 

 

Key words: Self-evaluation, learning, pedagogical activity, Lac-Léré, 

teacher. 

 

Introduction 

 

Dans le cadre de l’enseignement, les enseignants jouent un rôle 

crucial dans la transmission des connaissances et le 

développement des compétences des élèves. Traditionnellement, 

les activités pédagogiques des enseignants se concentrent 

principalement sur la préparation des cours et l’enseignement en 

classe. Cependant, une dimension essentielle souvent négligée 

est l’auto-évaluation des enseignants eux-mêmes.  

L’auto-évaluation permet aux enseignants de réfléchir de 

manière critique sur leurs propres pratiques pédagogiques, 

d’identifier leurs forces et leurs faiblesses, et d’ajuster leurs 

stratégies pour mieux répondre aux besoins des élèves. En 

intégrant l’auto-évaluation comme une troisième activité 

pédagogique clé, aux côtés de la préparation et de 

l’enseignement, les enseignants peuvent améliorer l’efficacité de 
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leur pratique et favoriser un environnement d’apprentissage plus 

inclusif et réactif. 

Dans le contexte éducatif tchadien, où les défis tels que les 

classes surchargées et le manque de ressources pédagogiques 

sont fréquents, l’auto-évaluation des enseignants pourrait offrir 

des solutions innovantes pour améliorer la qualité de 

l’enseignement. Cette étude vise à explorer les perceptions et les 

pratiques des enseignants tchadiens en matière d’auto-

évaluation et à identifier les défis et les opportunités associés à 

cette approche. 

Cette recherche cherche à mieux comprendre l’impact de l’auto-

évaluation sur les pratiques pédagogiques et à formuler des 

recommandations pour une mise en œuvre efficace dans le 

système éducatif tchadien. 

 

Contexte général de l’auto-évaluation des enseignants 

 

Faciliter le processus d’auto-évaluation requiert, avant toute 

chose, d’en comprendre le fonctionnement (Maillard, 2015 : 

22). Selon Schraw (1998), l’auto évaluation est de nos jours 

influencée par trois grandes catégories de facteurs : les facteurs 

personnels c’est-à-dire que les caractéristiques du sujet telle que 

l’expertise ; les facteurs liés à la tâche elle-même qui prend en 

compte la difficulté du sujet ; et, les facteurs environnementaux 

qui suppose la présence d’outils d’aide. À ce jour, la majorité 

des études porte sur l’amélioration de l’exactitude de l’auto 

évaluation dans des tâches d’apprentissage de paires de mots 

(Nelson & Dunlosky, 1991), sur de la compréhension de textes 

linéaires (M. Anderson & Thiede, 2008), ou encore, de la 

résolution de problèmes (Baars, Visser, Gog, Bruin, &Paas, 

2013). 

En parlant spécifiquement de l’auto-évaluation des enseignants, 

nous pouvons dire qu’elle constitue une pratique fondamentale 

pour améliorer la qualité de l’enseignement et de 
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l’apprentissage. Elle consiste pour les enseignants à réfléchir de 

manière critique sur leurs propres pratiques pédagogiques, à 

évaluer l’efficacité de leurs méthodes d’enseignement et à 

identifier les domaines nécessitant des ajustements. Cette 

réflexion permet aux enseignants de se poser des questions telles 

que : Est-ce que mes élèves comprennent bien ce que j’enseigne 

? Les objectifs fixés au départ sont-ils atteints ? Mes méthodes 

d’enseignement sont-elles adaptées aux besoins de mes élèves ? 

Est-ce que je réussis à susciter la motivation des apprenants ? 

L’auto-évaluation est souvent intégrée dans un cadre plus large 

de développement professionnel continu, où les enseignants sont 

encouragés à prendre en charge leur propre apprentissage et à 

s’engager dans des pratiques réflexives régulières. Selon 

Perrenoud (1998), l’auto-évaluation aide les enseignants à 

devenir plus conscients de leurs propres pratiques, à développer 

une meilleure compréhension de leurs forces et de leurs 

faiblesses, et à adopter des stratégies d’amélioration continue. 

Les théories de l’apprentissage, telles que la théorie 

socioconstructiviste de Vygotsky, soutiennent que 

l’apprentissage est un processus social et interactif. En 

appliquant cette théorie à l’auto-évaluation des enseignants, il 

est clair que la réflexion collaborative et le partage des pratiques 

avec des collègues peuvent renforcer l’efficacité de cette 

approche. Bandura (1986) ajoute que l’auto-évaluation 

contribue au développement de l’autoefficacité des enseignants, 

en leur permettant de se fixer des objectifs personnels et de 

mesurer leurs progrès de manière autonome. 

Dans le contexte éducatif tchadien, l’auto-évaluation des 

enseignants peut offrir des solutions innovantes pour surmonter 

les défis spécifiques tels que le manque de ressources 

pédagogiques et les classes surchargées. Lange (2002) souligne 

que l’auto-évaluation peut aider les enseignants à adapter leurs 

méthodes d’enseignement aux réalités locales et à mieux 
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répondre aux besoins des élèves dans des environnements 

souvent contraignants. 

En résumé, l’auto-évaluation des enseignants est une pratique 

essentielle pour améliorer la qualité de l’enseignement et de 

l’apprentissage. Elle permet aux enseignants de réfléchir de 

manière critique sur leurs propres pratiques, d’identifier les 

domaines nécessitant des ajustements et d’adopter des stratégies 

d’amélioration continue. En intégrant l’auto-évaluation comme 

une activité pédagogique clé, les enseignants peuvent devenir 

des agents de changement dans leurs écoles et contribuer à 

l’amélioration globale du système éducatif. 

 

Problématique 

 

Le système éducatif tchadien, comme de nombreux autres 

systèmes éducatifs africains, est confronté à des défis majeurs 

qui affectent la qualité de l’enseignement et de l’apprentissage. 

Parmi ces défis, on trouve les classes surchargées, le manque de 

ressources pédagogiques, et des infrastructures souvent 

inadéquates. Ces conditions rendent difficile l’application 

uniforme des méthodes pédagogiques traditionnelles et limitent 

l’efficacité des enseignants à fournir un enseignement de qualité 

à chaque élève. 

Dans ce contexte, l’auto-évaluation des enseignants apparaît 

comme une solution potentielle pour améliorer les pratiques 

pédagogiques et, par conséquent, les résultats des élèves. 

L’auto-évaluation permet aux enseignants de réfléchir de 

manière critique sur leurs propres pratiques, d’identifier les 

domaines nécessitant des améliorations et d’adapter leurs 

stratégies d’enseignement en fonction des besoins spécifiques 

des élèves. Cependant, cette pratique reste encore peu intégrée 

dans les pratiques pédagogiques dans le Département du Lac-

Léré, Province du Mayo-Kebbi Ouest au Tchad. 
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La problématique centrale de cette étude est de comprendre 

comment l’auto-évaluation peut être efficacement intégrée dans 

les pratiques pédagogiques des enseignants du Département du 

Lac-Léré et quels sont les impacts potentiels de cette approche 

sur la qualité de l’enseignement et les résultats des élèves. Plus 

précisément, il s’agit d’explorer les perceptions des enseignants 

du Département du Lac-Léré concernant l’auto-évaluation, 

d’identifier les défis et les obstacles à sa mise en œuvre, et de 

déterminer les ajustements nécessaires pour que cette méthode 

soit adaptée aux réalités locales. 

En répondant à cette problématique, cette recherche vise à offrir 

des perspectives nouvelles et applicables pour améliorer la 

qualité de l’enseignement et de l’apprentissage au Tchad d’une 

manière générale et particulièrement dans le Département du 

Lac-Léré. Elle aspire également à fournir des recommandations 

concrètes pour une mise en œuvre efficace de l’auto-évaluation 

dans les écoles du Département, en tenant compte des 

spécificités culturelles et contextuelles du pays. 

 

Questions de recherche 

 

Pour répondre à la problématique identifiée, cette étude se 

propose d’explorer plusieurs questions de recherche clés. Ces 

questions guideront la collecte et l’analyse des données, 

permettant d’obtenir une compréhension approfondie des 

perceptions, des pratiques et des défis liés à l’auto-évaluation 

des enseignants du Département du Lac-Léré au Tchad. 

 

1. Comment l’auto-évaluation est-elle actuellement perçue 

par les enseignants tchadiens ? 

 

Cette question vise à explorer les attitudes et les opinions des 

enseignants concernant l’auto-évaluation. Il est important de 

comprendre comment les enseignants perçoivent l’utilité et 
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l’impact de cette pratique sur leur développement professionnel 

et sur les résultats des élèves. 

 

2. Quelles sont les pratiques actuelles des enseignants 

tchadiens en matière d’auto-évaluation ? 

 

Cette question examine les méthodes et les stratégies que les 

enseignants utilisent pour s’auto-évaluer. Elle cherche à 

identifier les pratiques courantes et les approches adoptées par 

les enseignants pour réfléchir sur leurs propres performances et 

ajuster leurs méthodes d’enseignement. 

 

3. Quels sont les principaux défis et obstacles rencontrés par 

les enseignants tchadiens lors de la mise en œuvre de l’auto-

évaluation ? 

 

Il est crucial d’identifier les obstacles qui peuvent empêcher les 

enseignants de pratiquer l’auto-évaluation de manière efficace. 

Ces défis peuvent inclure le manque de formation, le manque de 

ressources, le temps limité, ou d’autres facteurs contextuels 

spécifiques au Département. 

 

4. Quels ajustements et stratégies sont nécessaires pour 

intégrer l’auto-évaluation de manière efficace dans les 

pratiques pédagogiques des enseignants du Département du 

Lac-Léré ? 

 

Cette question vise à explorer les recommandations et les 

ajustements nécessaires pour que l’auto-évaluation soit adaptée 

aux réalités locales et puisse être mise en œuvre de manière 

efficace. Elle cherche à identifier les supports, les ressources et 

les formations nécessaires pour aider les enseignants à intégrer 

cette pratique dans leur routine pédagogique. 
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En abordant ces questions de recherche, l’étude vise à fournir 

des recommandations concrètes pour améliorer la qualité de 

l’enseignement au Tchad grâce à l’intégration de l’auto-

évaluation des enseignants. 

 

Hypothèses 

 

Pour répondre aux questions de recherche posées et pour 

explorer la problématique de l’auto-évaluation des enseignants 

dans le Département du Lac-Léré, nous formulons les 

hypothèses suivantes : 

 

- Les enseignants tchadiens perçoivent l’auto-évaluation 

de manière positive et considèrent qu’elle contribue à 

l’amélioration de leurs pratiques pédagogiques. 

 

Cette hypothèse repose sur l’idée que les enseignants 

reconnaissent les avantages de l’auto-évaluation pour leur 

développement professionnel et qu’ils sont disposés à intégrer 

cette pratique dans leur routine pédagogique. 

 

- Les pratiques actuelles des enseignants tchadiens en 

matière d’auto-évaluation varient en fonction de leur 

expérience et de leur formation. 

 

Nous supposons que les enseignants ayant plus d’années 

d’expérience ou ayant bénéficié de formations spécifiques sont 

plus susceptibles d’utiliser l’auto-évaluation de manière efficace 

et régulière. 

 

- Les principaux défis rencontrés par les enseignants 

tchadiens lors de la mise en œuvre de l’auto-évaluation 

incluent le manque de formation, le manque de 

ressources et le temps limité. 
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Cette hypothèse vise à identifier les obstacles spécifiques qui 

peuvent empêcher les enseignants de pratiquer l’auto-évaluation 

de manière optimale. 

 

- Des ajustements et des stratégies spécifiques, tels que la 

fourniture de formations continues et de ressources 

pédagogiques adaptées, sont nécessaires pour intégrer 

l’auto-évaluation de manière efficace dans les pratiques 

pédagogiques des enseignants du Département du Lac-

Léré. 

Nous supposons que des soutiens adaptés peuvent aider les 

enseignants à surmonter les défis liés à l’auto-évaluation et à 

maximiser les bénéfices de cette pratique pour eux-mêmes et 

pour leurs élèves. 

Ces hypothèses guideront notre étude et orienteront l’analyse 

des données collectées afin de fournir des recommandations 

concrètes pour une mise en œuvre efficace de l’auto-évaluation 

dans le système éducatif tchadien. 

 

Revue de la littérature 

 

L’auto-évaluation des enseignants est un domaine de recherche 

qui a suscité un intérêt croissant au fil des décennies en raison 

de son potentiel pour améliorer la qualité de l’enseignement et 

de l’apprentissage. Cette revue de la littérature vise à explorer 

les diverses perspectives théoriques et empiriques sur l’auto-

évaluation des enseignants, en se concentrant sur son rôle dans 

le développement professionnel des enseignants, ses avantages 

et ses défis, ainsi que son impact sur les pratiques pédagogiques 

et les résultats des élèves. 
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1. Développement professionnel des enseignants et auto-

évaluation 

 

L’auto-évaluation est largement reconnue comme un outil 

puissant pour le développement professionnel des enseignants. 

Selon Perrenoud (1998), « l’auto-évaluation permet aux 

enseignants de réfléchir de manière critique sur leurs propres 

pratiques pédagogiques, d’identifier leurs forces et leurs 

faiblesses, et d’adopter des stratégies d’amélioration continue » 

(pp.54-56). Il affirme que cette pratique est essentielle pour 

permettre aux enseignants de devenir des apprenants tout au long 

de la vie et de maintenir leur professionnalisme dans un 

environnement éducatif en constante évolution. 

De même, Jean-Pierre Astolfi (1997) soutient que « l’auto-

évaluation aide les enseignants à développer une attitude 

réflexive vis-à-vis de leur pratique, ce qui est crucial pour 

garantir que leurs méthodes d’enseignement restent pertinentes 

et efficaces » (pp.112-114). Il souligne également que l’auto-

évaluation favorise une culture de l’apprentissage continu parmi 

les enseignants, les encourageant à rechercher des opportunités 

de développement professionnel et à s’engager dans des 

pratiques pédagogiques basées sur des preuves. 

 

2. Théories de l’apprentissage et auto-évaluation 

 

Les théories de l’apprentissage, telles que la théorie 

socioconstructiviste de Lev Vygotsky et la théorie de 

l’apprentissage social d’Albert Bandura, fournissent un cadre 

conceptuel pour comprendre l’importance de l’auto-évaluation 

des enseignants. Vygotsky (1985) montre que l’apprentissage 

est un processus social qui se déroule à travers les interactions 

entre les individus et leur environnement. En appliquant cette 

théorie à l’auto-évaluation des enseignants, il est clair que la 
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réflexion collaborative et le partage des pratiques avec des 

collègues peuvent renforcer l’efficacité de cette approche. 

Bandura (1986) ajoute que « l’auto-évaluation contribue au 

développement de l’autoefficacité des enseignants. En se fixant 

des objectifs personnels et en mesurant leurs progrès, les 

enseignants peuvent renforcer leur confiance en leurs capacités 

pédagogiques et adopter des méthodes d’enseignement plus 

innovantes et efficaces » (pp/387-389). La théorie de 

l’apprentissage expérientiel de Kolb (1984) soutient également 

que « l’auto-évaluation est une composante essentielle de 

l’apprentissage par l’expérience, où les enseignants peuvent tirer 

des leçons de leurs pratiques passées et améliorer 

continuellement leurs compétences » (pp. 41-43) 

 

3. Avantages de l’auto-évaluation pour les enseignants 

 

L’auto-évaluation présente plusieurs avantages pour les 

enseignants, notamment l’amélioration de leurs compétences 

pédagogiques, l’augmentation de leur confiance en eux et la 

promotion de leur développement professionnel. Selon Allal 

(2007), « l’auto-évaluation permet aux enseignants de mieux 

comprendre l’impact de leurs pratiques pédagogiques sur les 

élèves et d’ajuster leurs stratégies en conséquence. Cette 

pratique favorise également l’autonomie des enseignants, leur 

permettant de prendre en charge leur propre apprentissage et 

d’adopter une attitude proactive vis-à-vis de leur développement 

professionnel » (pp. 67-70). 

De Ketele (2008) note que « l’auto-évaluation aide les 

enseignants à identifier les domaines nécessitant des 

améliorations et à développer des plans d’action pour y 

remédier » (pp.101-103). Il affirme que cette pratique est 

particulièrement bénéfique dans des contextes éducatifs où les 

ressources pour le développement professionnel sont limitées, 

car elle permet aux enseignants de tirer parti de leurs propres 
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expériences et de celles de leurs collègues pour améliorer leurs 

compétences. 

En outre, Lange (2002) met en avant l’importance de l’auto-

évaluation dans les contextes éducatifs africains, où les défis tels 

que les classes surchargées et le manque de ressources 

pédagogiques sont fréquents. Elle suggère que « l’auto-

évaluation peut offrir une solution innovante pour surmonter ces 

obstacles et améliorer la qualité de l’enseignement dans des 

environnements souvent contraignants » (pp.90-92). 

 

4. Défis de l’auto-évaluation 

 

Malgré ses nombreux avantages, l’auto-évaluation des 

enseignants présente également des défis et des obstacles. L’un 

des principaux défis est le manque de formation et de soutien 

pour les enseignants. Selon Crooks (1988), de nombreux 

enseignants peuvent rencontrer des difficultés à s’autoévaluer de 

manière efficace et objective en raison de leur manque de 

connaissances et de compétences en matière d’évaluation. Cela 

peut conduire à des biais personnels, où les enseignants 

surévaluent ou sous-évaluent leurs propres performances. 

De plus, Brookhart (2008) souligne que le manque de temps est 

un autre obstacle majeur à l’auto-évaluation. Les enseignants 

sont souvent confrontés à des charges de travail importantes et à 

des contraintes de temps, ce qui peut rendre difficile la mise en 

œuvre régulière de l’auto-évaluation. Brookhart propose que des 

ajustements organisationnels, tels que la réduction de la charge 

de travail et la création de temps dédié à l’auto-évaluation, sont 

nécessaires pour surmonter cet obstacle. 

Le manque de ressources pédagogiques et de soutien 

institutionnel est également un défi important. Black et William 

(1998) affirment que les enseignants ont besoin de ressources 

adéquates, telles que des outils d’auto-évaluation et des 

programmes de formation continue, pour pratiquer l’auto-
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évaluation de manière efficace. Sans ce soutien, les enseignants 

peuvent être moins enclins à adopter cette pratique et à en tirer 

pleinement parti. 

 

5. L’auto-évaluation dans le contexte éducatif tchadien 

 

Le contexte éducatif tchadien présente des défis uniques qui 

peuvent influencer la mise en œuvre de l’auto-évaluation des 

enseignants. Doumpa (2019) décrit les défis spécifiques 

auxquels les enseignants tchadiens sont confrontés, tels que les 

classes surchargées, le manque de ressources pédagogiques et 

les infrastructures inadéquates. Dans cet environnement, l’auto-

évaluation peut offrir une solution innovante pour améliorer la 

qualité de l’enseignement, mais elle nécessite des ajustements 

pour être adaptée aux réalités locales. 

L’auto-évaluation peut aider les enseignants tchadiens à mieux 

comprendre leurs pratiques pédagogiques et à identifier des 

stratégies pour surmonter les défis auxquels ils sont confrontés. 

Selon Lange (2002), « l’auto-évaluation peut également 

promouvoir une culture de la réflexion critique et de 

l’apprentissage continu parmi les enseignants, les encourageant 

à rechercher des opportunités de développement professionnel 

et à partager leurs pratiques avec des collègues (pp.90-92). 

Pour intégrer l’auto-évaluation de manière efficace dans les 

pratiques pédagogiques des enseignants tchadiens, il est crucial 

de fournir un soutien adéquat sous forme de formations 

continues, de ressources pédagogiques adaptées et de temps 

dédié à l’auto-évaluation. De plus, des approches collaboratives, 

telles que les communautés de pratique et les groupes de 

discussion, peuvent renforcer l’efficacité de l’auto-évaluation en 

permettant aux enseignants de partager leurs expériences et 

d’apprendre les uns des autres. 

En conclusion, l’auto-évaluation des enseignants est une 

pratique essentielle pour améliorer la qualité de l’enseignement 
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et de l’apprentissage. Elle permet aux enseignants de réfléchir 

de manière critique sur leurs pratiques pédagogiques, 

d’identifier leurs forces et leurs faiblesses, et d’adopter des 

stratégies d’amélioration continue. Cependant, pour que l’auto-

évaluation soit efficace, il est nécessaire de surmonter les défis 

tels que le manque de formation, de ressources et de temps. 

Dans le contexte éducatif tchadien, l’auto-évaluation peut offrir 

des solutions innovantes pour surmonter les défis spécifiques 

auxquels les enseignants sont confrontés. En adoptant cette 

pratique, les enseignants peuvent devenir des agents de 

changement dans leurs écoles et contribuer à l’amélioration 

globale du système éducatif. Cette revue de la littérature fournit 

un cadre théorique et empirique pour comprendre l’importance 

de l’auto-évaluation et pour formuler des recommandations 

concrètes pour sa mise en œuvre efficace. 

 

I. Méthodologie 

 

Cette étude adopte une approche quantitative pour explorer les 

perceptions des enseignants tchadiens concernant l’auto-

évaluation et son intégration dans leurs pratiques pédagogiques. 

L’approche quantitative est choisie pour sa capacité à fournir des 

données structurées et mesurables, permettant une analyse 

statistique rigoureuse. Cela permet d’identifier des tendances et 

des relations significatives qui peuvent être généralisées à une 

plus grande population d’enseignants. 

 

I.1. Participants et contexte de l’étude 

La population cible de cette étude comprend les enseignants des 

écoles secondaires et primaires du Département du Lac-Léré 

dans la Province du Mayo-Kebbi Ouest au Tchad. Les 

participants seront sélectionnés par un échantillonnage stratifié 

afin de garantir une représentation équilibrée en termes de genre, 
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de niveau scolaire et de localisation géographique (urbaine et 

rurale). 

Nombre de participants : L’étude inclue environ 200 

enseignants, répartis également entre les niveaux primaire et 

secondaire, et entre les zones urbaines et rurales. Ce nombre de 

participants est suffisant pour assurer une bonne représentativité 

des données et permettre des analyses statistiques pertinentes. 

Critères de sélection : Les participants sont choisis en fonction 

de critères prédéfinis, notamment le genre, le niveau scolaire et 

la localisation géographique. Les écoles sélectionnées incluent à 

la fois des établissements urbains et ruraux afin de prendre en 

compte les disparités géographiques et socio-économiques. 

 

I.2. Méthodes de collecte de données 

Pour cette étude quantitative, plusieurs méthodes de collecte de 

données sont utilisées afin d’obtenir une image complète des 

perceptions et des pratiques liées à l’auto-évaluation. 

Questionnaires : Les questionnaires sont l’outil principal de 

collecte de données pour cette étude. Ils seront distribués aux 

enseignants pour recueillir des informations sur leurs 

perceptions de l’auto-évaluation, leurs pratiques, et les défis 

qu’ils rencontrent. Les questionnaires comprennent des 

questions fermées à choix multiples et des échelles de Likert 

pour évaluer les attitudes et les opinions des participants. Les 

questions portent sur divers aspects, tels que la fréquence 

d’utilisation de l’auto-évaluation, les avantages perçus, les défis 

rencontrés, et l’impact de l’auto-évaluation sur leur pratique 

pédagogique. 

Entretiens structurés : En complément des questionnaires, des 

entretiens structurés sont menés avec un sous-échantillon 

d’enseignants. Ces entretiens permettent d’approfondir les 

résultats des questionnaires et d’explorer de manière plus 

détaillée les perceptions et les expériences individuelles. Les 
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entretiens sont structurés autour de thèmes prédéfinis pour 

garantir la cohérence et la comparabilité des données recueillies. 

 

I.3. Méthodes d’analyse des données 

Les données collectées seront analysées en utilisant des 

techniques statistiques pour identifier des tendances et des 

relations significatives. Les méthodes d’analyse incluront 

l’analyse descriptive, référentielles, inférentielles, factorielle, de 

régression. 

Pour assurer la validité et la fiabilité des instruments de collecte 

de données, plusieurs étapes sont suivies : 

 

Validation des questionnaires : Les questionnaires sont 

élaborés en se basant sur des instruments validés dans la 

littérature et adaptés au contexte tchadien. Une validation 

préliminaire sera effectuée à travers un pré-test auprès d’un 

échantillon restreint de participants. Les résultats du pré-test 

permettent d’ajuster et d’affiner les questions pour garantir leur 

clarté et leur pertinence. 

 

Fiabilité des questionnaires : La cohérence interne des 

questionnaires est évaluée à l’aide du coefficient alpha de 

Cronbach. Un coefficient alpha supérieur à 0,70 est considéré 

comme acceptable pour les échelles de Likert utilisées dans les 

questionnaires. Cette mesure de fiabilité assure que les questions 

des questionnaires mesurent de manière cohérente les concepts 

qu’elles sont censées évaluer. 

 

Formation des enquêteurs : Les enquêteurs qui administrent 

les questionnaires et mènent les entretiens sont formés pour 

garantir une collecte de données uniforme et sans biais. La 

formation porte sur les techniques d’administration des 

questionnaires, les compétences d’écoute active pour les 
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entretiens, et les compétences d’observation pour les sessions en 

classe. 

 

En suivant cette méthodologie rigoureuse, nous espérons obtenir 

des résultats fiables et pertinents qui permettront de mieux 

comprendre l’impact de l’auto-évaluation sur les pratiques 

pédagogiques des enseignants au Tchad. 

 

II. Résultats des données collectées 

 

L’étude menée auprès de 200 enseignants du primaire et du 

secondaire dans le Département de Lac-Léré dans la Province du 

Mayo-Kebbi Ouest au Tchad met en évidence des résultats 

significatifs concernant la perception, les pratiques et les défis 

liés à l’auto-évaluation des enseignants. Ces résultats permettent 

d’avoir une vision claire des opportunités et des obstacles à son 

intégration dans le système éducatif tchadien. 

 

    II.1. Une perception majoritairement favorable de l’auto-

évaluation 

L’auto-évaluation est perçue positivement par une large majorité 

des enseignants. 

 

 83 % des enseignants interrogés considèrent l’auto-

évaluation comme un outil essentiel pour améliorer 

leurs pratiques pédagogiques et ajuster leur 

enseignement en fonction des besoins des élèves. 

 12 % se montrent hésitants quant à son efficacité, 

principalement en raison du manque de formation et 

d’accompagnement. 

 5 % expriment une perception négative, estimant que 

cette pratique est inutile ou difficile à appliquer dans leur 

contexte. 
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Ces résultats démontrent un fort potentiel d’adhésion des 

enseignants, à condition que des solutions soient mises en place 

pour lever les obstacles identifiés. 

 

    II.2. Des pratiques d’auto-évaluation encore limitées et 

informelles 

Malgré une perception globalement positive, seuls 28 % des 

enseignants déclarent pratiquer régulièrement l’auto-

évaluation sous une forme structurée (journal pédagogique, 

auto-analyse des cours, feedback avec des collègues). 

 51 % des enseignants disent réfléchir à leur pratique 
après leurs cours, mais sans suivi formalisé. 

 21 % n’ont aucune pratique d’auto-évaluation, faute 

de temps, de ressources ou de formation adéquate. 

Ces chiffres indiquent que bien que la majorité des enseignants 

ait conscience de l’importance de l’auto-évaluation, sa mise en 

œuvre reste insuffisamment structurée et largement 

occasionnelle. 

 

    II.3. Des défis majeurs entravant la mise en œuvre de l’auto-

évaluation 

Trois obstacles principaux empêchent les enseignants d’adopter 

pleinement l’auto-évaluation : 

 

 un manque de formation spécifique : 67 % des 

enseignants n’ont jamais reçu de formation sur les 

techniques d’auto-évaluation, ce qui limite leur capacité 

à l’intégrer efficacement dans leur pratique quotidienne ; 

 une surcharge de travail : 59 % des enseignants 

estiment ne pas avoir le temps de s’autoévaluer en raison 

de leurs nombreuses tâches administratives et de la 

gestion des classes souvent surchargées ; 

 un manque d’outils et de ressources adaptées : 44 % 

des enseignants signalent l’absence de guides pratiques, 
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de modèles d’auto-évaluation ou de plateformes 

collaboratives pour échanger avec leurs pairs. 

 

   II.4. L’impact positif de l’auto-évaluation sur la qualité de 

l’enseignement 

Les enseignants qui pratiquent l’auto-évaluation de manière 

régulière rapportent plusieurs bénéfices concrets : 

 

 74 % constatent une amélioration de leur 

enseignement, grâce à une meilleure adaptation aux 

besoins des élèves ; 

 66 % observent une progression des résultats de leurs 

élèves, attribuée à un meilleur ajustement des stratégies 

pédagogiques ; 

 61 % se sentent plus confiants et satisfaits dans leur 

rôle d’enseignant, renforçant ainsi leur motivation 

professionnelle. 

 

Les résultats de cette étude montrent que : l’auto-évaluation des 

enseignants représente une opportunité majeure d’amélioration 

des pratiques pédagogiques dans le Département du Lac-Léré. 

Malgré un fort taux d’adhésion (83 % d’avis favorables), son 

application reste limitée (seuls 28 % la pratiquent de façon 

formelle), principalement en raison d’un manque de formation 

(67 %), d’une surcharge de travail (59 %) et d’un manque de 

ressources adaptées (44 %). 

Toutefois, l’impact positif démontré chez les enseignants qui la 

pratiquent régulièrement (74 % notent une amélioration de leur 

enseignement et 66 % observent une progression des élèves) 

justifie pleinement l’intégration de cette pratique dans les 

politiques éducatives. Des recommandations précises seront 

formulées pour lever les obstacles identifiés et favoriser une 

adoption généralisée de l’auto-évaluation. 
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II.I.  Analyse des résultats 

 

Les résultats de cette étude révèlent des tendances claires 

concernant la perception, la pratique et les défis liés à l’auto-

évaluation des enseignants tchadiens. Une analyse approfondie 

permet d’identifier des points forts, des limites et des pistes 

d’amélioration. 

 

Perception de l’auto-évaluation : Une reconnaissance de son 

importance mais des réserves existent 

 

83 % des enseignants interrogés reconnaissent que l’auto-

évaluation est un outil essentiel pour améliorer leur pratique 

pédagogique. Cela indique une prise de conscience généralisée 

de son utilité dans l’enseignement. Toutefois, une proportion 

non négligeable (12 %) reste hésitante et 5 % perçoivent cette 

pratique comme inutile ou inadaptée. 

 

Analyse : 

 

 l’adhésion massive (83 %) est un point positif, qui 

montre que l’auto-évaluation bénéficie d’une 

acceptabilité théorique forte parmi les enseignants. 

 les 12 % d’hésitants et 5 % de réfractaires soulignent 

la nécessité d’accompagnement : certains enseignants 

peuvent ne pas comprendre comment l’appliquer 

efficacement ou manquer d’exemples concrets de 

réussite. 

 facteurs explicatifs possibles : le manque de formation 

et d’accompagnement peut être un frein à la 

transformation de cette perception positive en une 

pratique effective. 
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Implication : 

 

L’auto-évaluation doit être mieux intégrée dans les formations 

pédagogiques initiales et continues pour capitaliser sur cette 

perception favorable et convaincre les enseignants plus 

sceptiques. 

 

Pratiques d’auto-évaluation : Une mise en œuvre encore 

limitée et informelle 

 

Malgré une perception largement favorable, seulement 28 % des 

enseignants pratiquent régulièrement l’auto-évaluation de 

manière formelle. La majorité (51 %) l’applique de façon 

informelle, souvent à travers des réflexions personnelles non 

structurées, et 21 % ne la pratiquent pas du tout. 

 

Analyse : 

 

 le contraste entre perception et application est 

frappant : bien que l’auto-évaluation soit perçue 

positivement par 83 % des enseignants, seulement 28 % 

l’adoptent sous une forme structurée. Cela révèle une 

barrière entre la reconnaissance de l’utilité et la mise en 

pratique effective. 

 une réflexion informelle (51 %) est un bon point de 

départ, mais elle reste insuffisante pour un réel impact 

sur l’amélioration des pratiques. 

 21 % des enseignants n’utilisent pas du tout l’auto-

évaluation : cela témoigne d’un écart entre les 

enseignants qui ont intégré cette pratique et ceux qui ne 

s’y intéressent pas ou ne voient pas comment l’utiliser 

dans leur quotidien. 
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Implication : 

 

L’enjeu est donc d’aider les enseignants à structurer leur auto-

évaluation avec des outils adaptés, afin de transformer les 

pratiques informelles en démarches plus réfléchies et 

systématiques. 

 

Obstacles majeurs à l’auto-évaluation : Un manque de 

formation et des contraintes structurelles 

 

Les enseignants ont identifié trois principaux freins à la mise en 

place de l’auto-évaluation : 

 

 le manque de formation (67 %) ; 

 la surcharge de travail (59 %) ; 

 le manque de ressources adaptées (44 %). 

 

Analyse : 

 

 le manque de formation (67 %) est le principal 

obstacle : cela confirme que la plupart des enseignants 

n’ont pas été initiés aux techniques d’auto-évaluation et 

à leur importance. 

 la surcharge de travail (59 %) est une contrainte 

structurelle forte : les enseignants tchadiens gèrent 

souvent des classes surchargées et un programme dense, 

laissant peu de temps à la réflexion pédagogique. 

 le manque de ressources (44 %) est un frein 

supplémentaire, car les enseignants ne disposent pas 

d’outils leur permettant d’évaluer efficacement leurs 

propres pratiques. 
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Implication : 

 

 il est impératif de développer des modules de 

formation continue spécifiques à l’auto-évaluation ; 

 la mise en place d’outils pratiques et simples (grilles 

d’auto-évaluation, carnets de bord, plateformes 

collaboratives) pourrait lever ces barrières ; 

 une meilleure organisation du temps de travail des 

enseignants pourrait permettre d’intégrer cette pratique 

dans leur emploi du temps. 

 

L’impact positif de l’auto-évaluation : Des bénéfices avérés 

 

Malgré les obstacles, les enseignants qui pratiquent l’auto-

évaluation constatent des bénéfices concrets : 

 

 74 % estiment que leur enseignement s’améliore 
grâce à l’auto-évaluation ; 

 66 % constatent une progression des élèves, ce qui 

montre un lien direct entre l’auto-évaluation et 

l’efficacité pédagogique ; 

 61 % des enseignants se sentent plus satisfaits 

professionnellement, soulignant un effet positif sur leur 

motivation et leur engagement. 

 

Analyse : 

 

 l’amélioration des pratiques pédagogiques (74 %) est 

un résultat très encourageant, prouvant que cette 

démarche a un réel impact. 

 l’effet positif sur les résultats des élèves (66 %) valide 

l’importance de l’auto-évaluation, non seulement pour 

les enseignants mais aussi pour le progrès scolaire. 
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 l’impact sur la satisfaction professionnelle (61 %) est 

un indicateur clé : les enseignants qui réfléchissent à 

leur travail et voient des améliorations se sentent plus 

investis et motivés. 

 

Implication : 

 

Les bénéfices de l’auto-évaluation sont indéniables. Promouvoir 

cette pratique peut donc jouer un rôle clé dans l’amélioration du 

système éducatif du Département du Lac-Léré, voire tchadien, 

en renforçant à la fois l’efficacité pédagogique et la motivation 

des enseignants. 

 

III. Discussion des résultats 

 

L’analyse des résultats obtenus met en évidence des tendances 

significatives concernant la perception, la mise en pratique et les 

défis liés à l’auto-évaluation des enseignants du Département du 

Lac-Léré. Cette section vise à interpréter ces résultats en les 

mettant en perspective avec le contexte éducatif local et les 

théories de l’apprentissage. 

 

III.1. Une perception favorable mais une application limitée 

L’auto-évaluation est perçue comme une pratique essentielle par 

83 % des enseignants du Département du Lac-Léré interrogés. 

Ce résultat indique une prise de conscience généralisée de son 

importance dans l’amélioration des pratiques pédagogiques. 

Cependant, cette perception ne se traduit pas nécessairement en 

application concrète : seuls 28 % des enseignants pratiquent 

régulièrement l’auto-évaluation de manière formelle, tandis que 

51 % la réalisent de manière informelle et 21 % ne l’intègrent 

pas du tout. 
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Ce décalage entre la reconnaissance de l’utilité de l’auto-

évaluation et sa mise en œuvre peut s’expliquer par plusieurs 

facteurs : 

 

 le manque de formation spécifique, identifié comme le 

principal frein par 67 % des enseignants ; 

 une surcharge de travail qui laisse peu de place à la 

réflexion sur ses propres pratiques (59 %) ; 

 le manque de ressources adaptées, signalé par 44 % des 

enseignants. 

 

Ainsi, bien que l’auto-évaluation soit considérée comme un 

levier d’amélioration, sa mise en application reste encore 

embryonnaire et nécessite un soutien institutionnel et 

organisationnel plus fort. 

 

III.2. Les obstacles structurels et contextuels 

Les enseignants du Département du Lac-Léré évoluent dans un 

environnement éducatif marqué par plusieurs défis : classes 

surchargées, manque de ressources pédagogiques et faible 

accessibilité à des formations continues. Ces contraintes rendent 

difficile l’adoption de pratiques innovantes comme l’auto-

évaluation. Mais il faut noter : 

 

 le manque de formation : L’absence de programmes de 

formation dédiés explique pourquoi les enseignants 

peinent à structurer leur auto-évaluation. La majorité 

d’entre eux n’a jamais été formée à des outils pratiques 

comme les journaux de bord pédagogiques, les grilles 

d’évaluation ou les feedbacks collaboratifs ; 

 la surcharge de travail : Les enseignants du 

Département du Lac-Léré doivent gérer un volume 

important d’élèves, rendant difficile toute démarche 

réflexive après les cours ; 
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 l’absence de ressources : Il n’existe que peu de supports 

spécifiques pour aider les enseignants à structurer leur 

auto-évaluation, ce qui freine leur engagement dans cette 

pratique. 

 

Ces défis nécessitent donc des solutions adaptées pour permettre 

aux enseignants d’intégrer plus facilement l’auto-évaluation 

dans leur quotidien. 

 

III.3. L’impact positif de l’auto-évaluation sur 

l’enseignement 

Les enseignants qui pratiquent l’auto-évaluation rapportent des 

bénéfices significatifs : 

 

 74 % d’entre eux estiment que leur enseignement 

s’améliore, grâce à une meilleure adaptation aux besoins 

des élèves ; 

 66 % constatent une progression des élèves, suggérant 

un impact positif direct sur l’apprentissage ; 

 61 % se sentent plus satisfaits professionnellement, ce 

qui renforce leur motivation et leur engagement dans leur 

travail. 

 

Ces résultats démontrent que l’auto-évaluation, lorsqu’elle est 

bien intégrée, constitue un véritable levier d’amélioration tant 

pour les enseignants que pour les élèves. 
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IV. Recommandations 

 

Afin de favoriser l’intégration de l’auto-évaluation dans les 

pratiques pédagogiques des enseignants tchadiens, plusieurs 

recommandations sont formulées : 

 

IV.1. Développer des formations spécifiques sur l’auto-

évaluation 

Le manque de formation étant le principal frein pour les 

enseignants du Département du Lac-Léré, il est essentiel de 

mettre en place des modules dédiés, intégrés dans les formations 

initiales et continues. Ces formations devraient inclure : 

 

 des méthodes pratiques d’auto-évaluation (journaux 

pédagogiques, feedback entre collègues, grilles 

d’évaluation) ; 

 des études de cas montrant l’impact positif de cette 

démarche sur l’enseignement ; 

 une initiation aux techniques d’analyse réflexive. 

 

IV.2. Mettre en place des outils et ressources pédagogiques 

adaptés 

L’accompagnement des enseignants par des outils simples et 

efficaces est essentiel. Il est recommandé de : 

 

 fournir des grilles d’auto-évaluation standardisées 

adaptées aux spécificités du système éducatif tchadien. 

 développer des plateformes collaboratives où les 

enseignants peuvent partager leurs expériences et 

bénéficier de conseils. 

 créer des guides pratiques expliquant comment intégrer 

progressivement l’auto-évaluation dans leur routine 

pédagogique. 



 

207 

R
E

V
U

E
  A

R
C

H
IV

E
S

  
IN

T
E

R
N

A
T

IO
N

A
L

E
S

 –
 C

C
A

 C
O

N
G

O
  

  
  
  

V
o

l 
2

 N
° 

 S
p

éc
ia

l 
1
0

 A
n

s-
 A

C
A

R
E

F
  
A

o
û

t 
2

0
2

5
  

 

IV.3. Réduire la surcharge de travail pour permettre l’auto-

évaluation 

Pour permettre aux enseignants de s’auto-évaluer sans que cela 

n’ajoute une charge supplémentaire à leur emploi du temps, il 

est recommandé de : 

 

 allouer du temps dédié à la réflexion pédagogique dans 

l’emploi du temps des enseignants ; 

 encourager une approche collective de l’auto-évaluation 

via des discussions et échanges entre collègues ; 

 intégrer l’auto-évaluation dans le cadre des évaluations 

institutionnelles des enseignants, en valorisant cette 

pratique. 

 

IV.4. Sensibiliser et encourager l’adoption de l’auto-

évaluation 

 Organiser des campagnes de sensibilisation sur les 

bénéfices de l’auto-évaluation. 

 Encourager les témoignages d’enseignants ayant 

constaté une amélioration de leur enseignement grâce à 

cette démarche. 

 Valoriser les enseignants qui s’engagent dans cette 

pratique en l’intégrant dans leur évaluation 

professionnelle. 

 

IV.5. Adapter l’auto-évaluation aux réalités du terrain 

 Adapter les méthodes d’auto-évaluation aux contextes 

éducatifs locaux (par exemple, en prenant en compte les 

classes surchargées et le manque de ressources). 

 Intégrer cette démarche de manière progressive, en 

proposant une mise en place par étapes selon les niveaux 

d’expérience et les moyens disponibles. 
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Conclusion 

 

L’auto-évaluation des enseignants apparaît comme un levier 

essentiel pour améliorer la qualité de l’enseignement et renforcer 

le développement professionnel des enseignants du Département 

du Lac-Léré. Cette étude a mis en évidence plusieurs aspects 

fondamentaux liés à la perception, aux pratiques et aux défis 

rencontrés dans l’implémentation de cette démarche. 

D’abord, une adhésion majoritairement favorable des 

enseignants a été constatée, avec 83 % d’entre eux reconnaissant 

son importance dans l’amélioration de leurs pratiques 

pédagogiques. Cependant, seulement 28 % la pratiquent de 

manière formelle, ce qui souligne un écart significatif entre la 

reconnaissance de son utilité et son application effective. La 

majorité des enseignants l’adoptent sous une forme informelle 

(51 %), tandis que 21 % ne l’appliquent pas du tout. 

Les principaux freins identifiés sont le manque de formation (67 

%), la surcharge de travail (59%) et le manque de ressources 

adaptées (44 %). Ces obstacles indiquent que l’auto-évaluation 

ne peut pas être pleinement intégrée sans un accompagnement 

institutionnel et pédagogique approprié. Pourtant, les 

enseignants qui la pratiquent observent des bénéfices 

significatifs, notamment une amélioration de la qualité de leur 

enseignement (74 %), une progression des élèves (66 %) et un 

renforcement de leur satisfaction professionnelle (61 %). 

Ainsi, cette étude souligne que l’auto-évaluation représente une 

opportunité précieuse pour améliorer la dynamique éducative 

dans le Département du Lac-Léré, mais qu’elle nécessite des 

ajustements stratégiques pour être pleinement adoptée et 

efficace. Il est donc impératif de renforcer la formation des 

enseignants, d’alléger certaines charges de travail et de fournir 

des outils adaptés pour faciliter leur engagement dans cette 

démarche. 
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En somme, l’auto-évaluation ne doit pas être perçue comme une 

contrainte supplémentaire, mais comme un outil d’amélioration 

continue permettant aux enseignants de s’adapter aux besoins de 

leurs élèves et de perfectionner leur approche pédagogique. Son 

intégration progressive dans les politiques éducatives 

tchadiennes pourrait ainsi constituer un véritable tournant vers 

un enseignement plus efficace, dynamique et centré sur la 

réussite des élèves. 
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